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de bou.yR'.ïs d''apprentissage»

ÛG bour;-;-^ d.t^tud.0y

do boursos de perfeot.iomieu'ent px'ofeysionntël c-f;
d-o prête y r'elatiffâ.

<pW^iAt4 ,uMiifv^»3*^N^\»^t^*ir*mt^(»>«tf^rfw-*d-i fcOwyHiXukA-it^ï » ^ru^wu-JT'w**** -.•r,<~t^tw^tWi ><»Tfu^ lAtWt<iA*—fW<tf*'-tt afc*v>iiU<(al!loiwn»'B^Ft»Tt<ft-/^-*>T^* IPWUi *^»CU^»*l/) ]

Avt-i-
^î..1,:".'-

Une bcurcfô corerfiunale d'appr&ntisïsa^t <âf<Çtuda> ou de p'srfcctiom'îtt'.at'nt est
versée &w. Kppr©ntis(se) i, étudi&ntnCes) dont le® parente y rsRpeûtivw.e.nt
pour los- bourses d<s psrfeotiormcïraen.tp lo requ^ranl;, eon'fc dosiicili'33 à B-5-
vi.l&vd Qt roxapliesQnt ioai coïiditions ÀnWtérÔQSi dano Itô pr^aent; rô,^®K'ôn'lv

Le VQïs-Qwmt des bourse» aura lieu pcmd&nt lo -fc'.'iaps norma-1 de la foriïiation
pyofys&ioiïn.elle1 ou. <l©s -Hudes.

Une oour'sî» &a p&ut être oc.troy<^ avoo ©f f Of t rétroautif*

Art. 2

Le Consûil ©miicipal fixe ohaquo âtm^'o, sur propoêîition de la oofâisiygion
dea bourses » les normes «t lo barôfâo applicables.

iH^J.
Le reîSibourfîoaen-fc dea boursaa ne OFira pas exigj. Toutefois? si lô u^n-jfi-
ciaire at'a.ndorxne son apprentifc.'s.â.^et fî'jo ôUidea ou aon c'ours âe peî-fQction-

iûon^n-t» pov.y uno raison ay.'fcr-Q quo la ffîalaclie, l'accidon1; ou cas d.o foroe

».>ajeur<5, la re.atitution doa sûfâiT^'a verûeîos pourra être exi.gée.

Ajr^^J.

-Des pr^ts ss.TiS. in-b<cr'tU&,i d'un !ûont;in-S cio ?;•. 15'000."- peu%'ôs-fc être &ccordy3

aux otudiru-i.t.o Aoraicili4o dano la cor-.iriiu'sû fr^quontîiint le» unimrsi'b»s, ©'t:'-"

naîies» ^oo.Uo •fc&chnâ.cueBii ^coloo de' coKRSîôrcG ou ûutres ^tatoliftgon-.oîi.ts sl;zi"

Isiirea, J.o re^u-îrant; pr^seni-era un plan financior e'fc fournira dos garanties
Leo per'âomifeîy effoot'u&nt âea cou.ra de perfectionnement profssffionnol peu"
vc-nt aussi prot<mdî.to à l'ootroi tl'v:n pyôt, si o.U.eB en '.îtablissent. la n^~
cessit/5.

Loia tranohoa aruiuolles ssiîront fix^c'a d'un co^r»un accord avec l'^tudiân-l:, GU
la bfiuSQ'd'un plan fiîmnGiGr*.
L@ prêt oEît rft&bours&ble en 5 aaa;. ^•bs la fin d«(?, études, lo prêt porfccr;ï
intsîrât &u tà-Lix. au le-r i"&n..g ûe la c&iRQe l^poth<$oairâ au canton»

X.o pr<St. QQro. garanti par une cau.iic.n» un« Bsyuranco-vio ou tout aut.rs ny"-

raK^efâen't Bauvfêfi&râ&nt 3-ey intCrôt;.';, d© la co^.nun®.

h vt. ^

Un iï-oîît&n^ de h-. ^rOûG."~ au îsini^u^ û8t veï'sl/ chAq.uo ann^e ^ un foïi.do
op^cialf jusqu'à oo:î.ourynco de '-:•« IQO'COO»—. L's» intiS^ts au oapitu.1 ucr-
viron^; e vero^r d&c< bo-;.rsesc

Lya doï'8 faits en f^vôar àfâ l.'Rppr(i'ttiGîïa^G ou dâs ^t'^'Je-tî SGront &t-(.ril^?'"

h. ça fonuUt, sftn» quy pour ^v.ï^nA, ~IK.. p^e&'l.ation ûo;;^uiïale î;oit di^l^u:c c^.

GU'pprir^ ic<,

?;n t<;^pt! oraiuiïir<-r, la iBOiS-j.^ de» iMt6r5-LB au "For^B de oh^!';^'^" c;ii e c^';';.-

ÏI/'Q au ve^pffi&nt des bouryc'y.



//
'..;-,-(. ^ l':

i-.î.t.'.i^a.a

Unû 'bour'so îi/ï »ûx-& d,'<fi!'i.itivis'i/,-.;ï;t attril;^-';^ nue ffu.r Fy^rent&^ioi'ï GU

cont.ï-&t d tappronts.8©^;e appï'ouv^ pay l'yutorit'3 corcp^tentG.
Pour Iwïi i5tua.Uint.es, \m CQi.-'tific&t. dtim!i-^tr'iculation fc-ra foi.

ÂÏ:L^Z
2-e.s3 dylGis â.'inaorip-fcioû sont fixéa par le OQn.eeil u'.unioipal.

Ârt»_B»Nc*><wrt»p-wt<Mwtfl*

Toutis sioclifio&ticm dan'3 1<? couï-s d<à l'appren.tisïs&^e ou. des dtudos-î doit
obligatûirefâent être (îignel^o ?A l8 uoaiîi-iiâsion.

^u^.
La oonunission peut oxigor à de?s» finss d® contrôle, quo 1© boursier
présente à la fin &.Q chaque! ann^o d'apprenti s»a^e ou dea ^tudoB, BÛB
bulletins de notes, im rappox'-t; mir l'avo-noeE'snt ÛQ oa f0ïwnation p.ro-
fesoiormelle.

La bouxtse peut; être réduite, voire fâuppri^^e,! ts'ssaporair^aïent ou défini-
tivftraent, si le -fcrav&il du bou.rsier ÎIQ correBpçnd pay aux exigonooe 1o
la. profe'ûuion ou dos ét.ud^es*

J^tt^Kl

Une coiï'.'aJ.B^ion. do 5 v.estsy-sn, no&wjff par lo Conûeil ciunicipai» e^ra
clmr^-Se do l'application du pr^iaant y^^loffier..t.

Arj....U

I.e Conseil muo.icipsl 3tut:ue souvûrfainoEient sur les i-ecûurs pr^scnt^s
contre los decioions de la oo'r,;">!i.'3£iion* ^eraeurâ r^eerv-;» le droit de

plainte, selon le-a articlôe 65 ss de la Loi eur l'orgarilffifation con'.Runsl

Art,,lï

Le Conâôil mmioip&l» BUV propcâition do- lu cosyaiysion d@a bourôôs es-fe
oûfôpétent pour ;

û) varûor des bQUtt?^Qs dausi doo û^s sçdciaux.

l)) vcraer des bouraeB plus élovvs©8 que no l<i priîvoit lo "b'arferae.

Il tiendra coîapto de» œod5.fication,3 nota'bloa du. z-evonu at âe la fort-un
irnposableo ou de la situation de î?aroill©, su.rven.ues p&ndaïit la p-îriode
dû' taxât ion.

ÂPl.._15,.^»^MM^^

Ï.Q prôtîQnt ré^le"uQnt abro^o e'fe aiumls CQlui du 24 f-ivrier 1964.

Â^l^Mto«|i»wi'rii»nnfï'

Il euirera en vlcîuoar le ler evrJLl 1971.

Ainsi o-rr^trî po,r le Oonffsil nu ni ci;; al ûo Bî-vil'.ïird dans S'A ô><;inoc dii
? novw-bre lrj?0.
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Sanctionné awe/sans réserve par la
Direction de l'instruction publique du
canton de Berne selon arrêté No. ^/./--2)o. A/o

Berne, ^o, ;?. .^^ /
Le Directe^:

^/5o. <y^/



Barème du service des bourses

En application de l'art. 2 du règlement communal pour l'octroi de bourses d'apprentissage et
d'études, le Conseil municipal arrête les normes et barèmes applicables, à partir du
1er avrii 1990, respectivement à partir du semestre d'hiver 1990 pour les études
universitaires :

Les apprentis (es) et étudiants (es) qui sollicitent une bourse communale doivent également
présenter une requête pour l'obtention d'une bourse cantonale, auprès du service cantonal
compétent.

Les apprentis au bénéfice d'un contrat, conformément à fa législation fédérale, peuvent
prétendre au versement d'une bourse communale, selon le barème ci-après, à condition que
la rétribution annuelle moyenne pour la durée d'apprentissage ne soit pas supérieure à
CHF S'OOO.- (salaire en espèce et en nature).

Barème pour l'octroi de bourses

Revenu des parents Apprentis et étudiants

jusqu'à 28'290

28'291 - 39'360

39'361 - 50'430

50'431 - 59'040

59'041 " 67'650

67'651 - 76'260

76'261 - 83'640

c/o parents

1'350

1'045

922

800

675

555

Supplément pour enfants à charge

2 enfants 3 enfants
15% 30%

> 4 enfants
40%

domiciliés à
l'exterieyr

1'800

1'470

1'350

1'230

noo

980

860

5 enfants
50%

Lorsque l'étudiant reçoit un présalaire en qualité d'assistant ou de stagiaire, la bourse sera
fixée par la commission, compte tenu de la rétribution.

Réduction de la bourse

Lorsque la fortune des parents ou du requérant atteint les montants ci-après, la bourse sera
réduite, voire supprimée :

Fortune imposable
Jusqu'à 155'OOG
156'000-175'OOQ
176'000-195'OOQ
196'000-215'OQO
216'OOOetplus

pas de réduction
réduction de 25%
réduction de 50%
réduction de 75%
suppression de bourse



Cas spéciaux

Sur proposition de la commission, le Conseil municipal peut accorder des bourses plus
élevées que les normes du présent barème, si les circonstances l'exigent.

Prêts aux étudiants

En application de l'art. 4 du règlement communal, le Conseil municipal arrête les conditions
pour l'octroi de prêts sans intérêt

a) Un prêt d'un montant maximum de CHF 15'000.- peut être accordé aux étudiants qui
sont domiciliés dans la commune. Les tranches annuelles seront fixées d'un commun
accord avec le requérant, sur la base d'un plan financier.

b) Le prêt est remboursable en 3 ans. Dès la fin des études, il portera intérêt au taux
applicable par la Caisse hypothécaire du canton de Berne, pour les hypothèques.

e) Le prêt sera garanti par une caution, une assurance-vie ou tout autre arrangement
sauvegardant les intérêts de la commune.

d) Si le revenu imposable des parents ou du requérant est de CHF 70'000.~ et plus, il
ne sera pas accordé de prêt.

GÎOÎGÎ

Tous les versements sont subordonnés au visa préalable du Conseil municipal.

Le barème du 24 février 1986 est abrogé.
Le barème du 18 novembre 1991 est abrogé.

Adopté par le Conseil municipal dans sa séance du 14 janvier 2013.

Bévilard, le 26 juillet 2013.

AI^IOIVl DU CONSEIL MUNICIPAL
LeMêsident ^^Lê~§êçrétaire

%^ \\ (/c^c1^
V. Annoni //-^-taederach


